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Telle est l’image qu’on peut se faire de l’association Val Avenir installée dans 
le Val d’Argent ! Une goutte d’eau, c’est bien peu dans cet océan en feu 
C’est parce qu’elle fait déborder le vase qu’elle peut sauver la situation, 
éteindre l’incendie, tel le colibri de la légende amérindienne, qui face 
aux géants inactifs, s’acharne à lutter contre le feu. Notre monde, 
notre fonctionnement social humain est en flammes  : les conflits 
armés programmés se multiplient, les injustices creusent des gouffres 
de pauvreté, les esprits se radicalisent, la planète s’asphyxie dans le 
réchauffement climatique. Comment l’humain peut-il accepter ce 
désastre ? Doté d’une intelligence remarquable qui en a fait l’être le plus 
puissant, capable de coloniser tous les espaces, d’éradiquer les espèces 
qu’il considère concurrentes, l’humain devient un fléau. Au même titre 
que les cataclysmes naturels qui ont conduit à l’extinction d’espèces, ce 
frêle bipède s’installe dans une situation de maître de la planète, mais 
aussi maître de ses congénères. Alors, que faire ? Ou ne pas faire ? Ne pas 
rester immobile, ne pas attendre que les choses passent !
La nature, à travers de multiples fonctions biologiques, chimiques 
démontre que le mouvement génère l’échange, la dynamique, la vie. Ainsi, 
à l’échelle de l’individu, cette dynamique peut se créer, par l’indignation 
d’abord, puis par l’engagement. Le mouvement associatif, désintéressé 
de tout profit individuel est la clé de cette dynamique par les échanges 
constructifs qu’elle peut brasser. Elle fait naître à un niveau modeste des 
projets qui ouvrent les horizons, laissent la place à d’autres modes de 
fonctionnement, ravive l’espoir.
Mettons notre génie au service de l’humain et son environnement. Les 
auteurs du film « Demain » nous ont envoyé ce message d’espoir où 
l’humain travaille pour l’humain. C’est dans cet esprit que Val Avenir 
poursuit sa route en proposant aux habitants de la vallée des aides, des 
échanges, du lien. L’édition prochaine d’un journal constituera une forme 
d’expression complémentaire à nos actions et ouverte à tous. N’hésitez 
pas à être une goutte d’eau parmi d’autres.

Une goutte d’eau dans 
un océan
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Alain FLORENTZ - Président de Val Avenir

Val Avenir s’exprime sur le 
papier. Pourquoi ce choix à 
l’heure du tout numérique? 
Tout simplement car il touche  
nos sens et, éveiller nos sens, c’est 
vivre ! La vue d’une feuille blanche 
ou colorée, avec une photographie, 
du texte, attire le regard.  Tout 
s’imprime dans notre cerveau. 
L’indifférence cède la place à 
la curiosité et la main entre en 
action. Saisir la feuille : commande 
nerveuse, contraction  musculaire, 
geste guidé par nos neurones. 
Le contact avec la texture, la 
finesse de la matière, sa structure 
fibreuse, souple ou raide, ou lisse ; 
la peau informe les aires corticales 
du toucher, puis l’aire auditive par 
le bruissement entre nos doigts. 
Et si le contenu n’intéresse pas le 
lecteur, son oreille captera le bruit 
du froissement, du pliage ou de la 
déchirure. Jetée en boulette, ce 
sera une balle; pliée en quatre, elle 
finira dans une poche pour être 
dépliée et relue ou griffonnée! 
Autant de gestes cérébraux 
gravés. Quant à l’odorat, il n’est 
pas en reste : le papier a son 
odeur, ou celle de l’encre, ou 
d’un parfum. Et qu’elle finisse 
en origami, pense-bête ou dans 
la poubelle, la feuille de papier 
aura vécu dans notre inconscient.  
Alors, pourquoi ne pas partager 
un tel déferlement d’émotions? 
C’est ce que nous vous proposons  
à Val Avenir, en éditant le journal 
saisonnier, «le Mineur Déchaîné». 
A chacun de se l’approprier par la 
lecture mais aussi par l’écriture : 
n’hésitez pas à prendre la plume.
 Un geste pour le plaisir de 
l’esprit !

LE JOURNAL SAISONNIER DE VAL AVENIR

EDITO
Hommage au 
papier

Alain FLORENTZ

Le mot du président
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Et si le gouvernement revenait en arrière ? Ne serait-
ce pas une avancée démocratique ? Les médias 
ont un parti pris et ce n’est plus à démontrer (je 

vous conseille le documentaire “Les nouveaux chiens 
de garde”), lorsqu’ils nous montrent les mouvements 
de grèves et de blocages, forcément c’est le ras le bol. 
Mais ces mouvements résultent d’une injustice décidée 
par des élites qui ne sont eux-mêmes pas concernés par 
cette loi. Ce n’est plus un secret non plus, les ministres, 
parlementaires et autres sénateurs, ne sont en rien 
concernés par le code du travail (d’ailleurs ont-ils déjà 
travaillé dans une usine ?), et celui-ci est l’ennemi des 
patrons. Le chômage quant’à lui est bien maîtrisé dans 
notre pays, les entreprises du CAC40 dégagent 78 milliards 
de bénéfices annuels, un smic coute environ 19 000 € 
par an, lorsqu’on fait la division, on arrive à 4,1 millions 
d’emplois qui pourraient être crées. C’est un raccourci 
évidemment, mais très parlant. Alors, si demain, en faisant 
grève et en bloquant tout, les gens qui font notre pays 
reprennent un peu de pouvoir, cela démontrera bien que 
l’action politique passe par la force du collectif. Rappelons 

aux détracteurs qui jouissent des congés payés, d’un 
temps de travail limité aujourd’hui à 35H, que c’est par 
la grève, les manifestations et les blocages, que c’est en 
1936 que le Front Populaire a donné l’impulsion de ce 
qui constitue ces droits aujourd’hui.  L’histoire de notre 
vallée ne fut pas épargnée par ces mouvements sociaux 
bien plus nombreux qu’aujourd’hui, il s’agit de ne pas les 
oublier, mais bien de poursuivre les luttes.

Tous les amoureux de notre forêt, randonneurs, 
chercheurs de champignons ou de bois de cerfs, 
simples promeneurs en ont fait l’expérience 

ces dernières années  : de nombreux sentiers qu’ils 
fréquentaient sont devenus impraticables car ils n’ont pas 
été dégagés après des coupes de bois. Bien sûr, les sentiers 
balisés par le club vosgien sont nettoyés après les coupes, 
et je pense que l’on peut compter sur la vigilance du club 
vosgien pour que ce minimum soit toujours assuré. Je 
vous parle ici de ces petits sentiers forestiers pleins de 
charme, qui le plus souvent ne figurent sur aucune carte, 
mais que les hommes empruntaient depuis des siècles.

Les remises en état de ces sentiers représenteraient 

pourtant très peu d’heures de travail. Elles sont d’ailleurs 
obligatoires d’après les cahiers de charge liant la commune 
aux exploitants forestiers. Mais qui se charge du respect 
des cahiers de charge ?

Et je ne vous parle pas de la fontaine taillée dans un tronc 
de chêne qui se trouvait à la source du Petit Haut. Lors des 
travaux de captation de la source, elle n’a pas été remise en 
fonction. A présent elle pourrit tristement dans un fossé.  

Mais je vais m’arrêter là. Car, je le sens bien, vous 
commencez déjà à sortir vos kleenex…

ON NE PASSE PLUS !

Pierre KRETZ - Secrétaire de Val Avenir

La force du collectif
*

Le billet de Pierre

Xavier MARCHAL - Vice président de Val Avenir* La Force du collectif c’est aussi un livre paru aux éditions Libertalia

L’idée de Xavier

Photo des grèvistes des usines textiles de Sainte Marie en 1925,
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Le mot du Narrateur

Il n’y a pas encore si longtemps que cela, les veillées et les rencontres étaient bien plus fréquentes qu’aujourd’hui. 
Cela se passait en famille ou au café et fournissait l’occasion à toutes sortes de personnes, de rapporter et de 
commenter un fait banal ou autre … La nouvelle était interprétée selon la personnalité du conteur, cela pouvait 

être des personnes convaincues et sincères, mais aussi :
-	 des personnages qui inventaient une histoire ou transformaient la vérité pour se faire valoir
-	 des personnes crédules, victimes des superstitions
-	 d’autres malveillants qui dénigraient leurs proches en les accusant de sorcellerie
-	 des ivrognes qui avaient des hallucinations
-	 d’autres encore épouvantés qui amplifiaient le danger
-	 des farceurs qui jouaient des mauvais tours
-	 d’autres aussi qui comptaient sur leurs mensonges pour se faire de l’argent facile
Il était à l’époque facile de propager des erreurs en y ajoutant son grain de sel. Des banalités tout à fait naturelles 
: la mort d’un animal domestique, une maladie dont on ignorait la cause, un incendie dû à la foudre, une grossesse 
qui se passait mal, toute chose pouvait être ramenée à des interventions surnaturelles ou censées être provoquées 
par des forces occultes.
Les gens très souvent illettrés étaient maintenus dans un état second, voire de soumission absolue à l’autorité 
laïque et religieuse, la peur d’être punis ici-bas, puis dans l’au-delà y étant pour beaucoup.
Actuellement, nous ne croyons plus beaucoup à toutes ces histoires d’antan … Pourtant on nous inculque de 
nouvelles histoires qui ne nous font pas rêver dans le bon sens du terme : chômage à longue durée, une retraite 
peut-être à … ! ?, pas d’augmentation des salaires, travailler plus pour gagner moins, suppression des acquis, 
suppression des jours fériés, faire payer un loyer aux propriétaires qui ont fini de payer leur maison, payer de plus 
en plus d’impôt … etc.
Tout ceci n’est plus dû à de la sorcellerie, ou encore à des farceurs ou des inventeurs d’histoires, c’est la réalité 
actuelle et elle fait faire des cauchemars bien pires qu’à l’époque des contes et légendes …

Qui nous dira jamais en quoi consiste l’appel de 
la forêt ?
Il y a bien sûr l’émotion toujours renouvelée 

d’entrer dans la claire-voie des futaies. Le souffle léger 
du vent dans les épicéas, l’émotion de la rencontre 
aussi. Celle de la harde attentive. Celle du gros verrat, 
tout noir sur champ de neige. Celle de la bécasse levée 
de son lit de feuillage, presque entre les pieds.
Mais il y bien d’autres choses aussi. La magie simple 
du feu des bûcherons, comme si la forêt entière était 
devenue durant quelques instants une grande maison. Et 
puis cette sorte de compagnonnage secret entre tous 
ceux qui ne se sentent nulle part aussi bien qu’entre 
deux lisières.
Et voilà peut-être surtout ce que nous ne devons pas 
perdre.Les forêts nous sont utiles. Depuis des siècles 

elles nous donnent du bois : celui de nos
charpentes et celui qui nous chauffe en hiver. C’est 
entendu et personne n’y verra à redire.

Les enjeux actuels, même bien encadrés par les 
documents officiels que sont les aménagements 
forestiers veillent à leur pérennité.
Laquelle pourtant ? Seulementéconomique ? Seulement 
appliquée à satisfaire une demande énergétique ou 
technologique ?

La demande sociétale fluctuante ne devrait-elle pas 
s’inscrire dans une autre au cycle infiniment plus long 
mais qui se rapprocherait de celui des forêts millénaires ?

Nous en reparlerons sans doute

L’APPEL DE LA FORÊT

Gérard FREITAG - Vice président de Val Avenir

Veillées et histoires

L’humeur de Gérard
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Val Avenir organise des 
conférences sur différentes 

thématiques : la santé, 
la science, l’actualité et 
autres. N’hésitez pas à 

vous renseigner sur notre  
site internet :

www.val-avenir.fr

AGENDA

Les dates à venir

60 rue wilson
68160 sainte marie aux mines

TEL : 06 46 36 11 89

EMAIL: contact@val-avenir.fr
www.val-avenir.fr

VAL AVENIR

EXPOSITION

CONSULTATIONS JURIDIQUES :
Samedi 25 juin 2016 de 10H à 12H

ATELIERS D’AIDE A LA 
RECHERCHE D’EMPLOI :
Jeudi 9 juin 2016 de 10H à 12H
Jeudi 16 juin 2016 de 10H à 12H

JOURNEE ITALIE:
Samedi 18 juin 2016 de 10H à 18H

ATELIERS TOUCHE LA TERRE :
Les mercredis 22 et 29 juin de 14h30 à18h
Les samedis 2 et 9 juillet de 9h à 12h
Les dimanches 3 et 10 juillet de 15h à 18h
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